
III – AU FIL DES ETAPES HISTORIQUES – SAINT ANDRE A PERDU SON LATIN 

Noms communaux successifs  d’après le dictionnaire. Des « noms et lieux de Vendée » 

édition 1998. 

 Formes anciennes :  

 XIe siècle De Orenayo, de Oreniaco, de Orenaium, 

 XIIe siècle St Andreas de Oreniaco 

 XIIIe siècle De Oreneio, de Ornaio  

 XIVe siècle Sanctoe Androe de Orenayo (ou oriniaco) 

 XVIe siècle Sanctus Andras de Orenauo seuornayo 

 XVIIe siècle Saint André d’ornays 

 XVIIIe siècle Saint André d’Ornay et saint André sous la roche 

 1794  les Minéraux 

« Lors de sa séance du 24 germinal an II (17 avril 1794) le conseil municipal considérant 

qu’il » « était temps de substituer des noms à ceux que le républicanisme et la raison 

désavouent » «  arrête  que la commune de St André portera le nom  « Les Minéraux »  (en 

souvenir,  la résidence les « Minéraux » 12 rue des platanes – réalisation Oryon 1991)  

 1853  Saint André d’Ornais (plan archives municipales) 

La roche sur Yon conserve sa dénomination jusqu’au 10 fructidor An II  (28 août 1804). Elle 

sera débaptisée 8 fois de 1804 à 1870. 

Observation : la commune doit une partie de son nom au patronage de l’apôtre St André 

sous lequel fût placée l’église. L’autre partie au voisinage de l’Ornay « modeste ruisselet 

affluent de l’Yon » 

 XIe siècle : un territoire : De Orenayo 

 1092  : fondation de la commune 

 1225  : confirmation de l’existence de la paroisse 

 XIIIe siècle : une commune, une paroisse (avec la même dénomination), 

« Sanctoe Androe de Orenayo ». 

 

Ensuite un parcours historique plus ou moins imbriqué, une collaboration avec des hauts et 

des bas jusqu’à la Révolution (1789). 

 Après la terreur (9/10 thermidor An II) 27/28 juillet 1794, St André retrouve son 

identité. 

  « St André d’Ornay » des auteurs on traduit : Orne l’Yon » l’Ornay étant un affluent 

de l’Yon. 

 

http://www.saint-andre-ornay.fr/st-andre-autrefois/

